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La race bovine Casta 

 
 
PRESENTATION 
 

La race bovine Casta est la race qui peuplait traditionnellement la partie centrale de la chaîne des Pyrénées, du 
Haut Couserans en Ariège, au col d’Aspin dans les Hautes Pyrénées. Elle était limitée à l’est par la race Carolaise 
devenue depuis la race "Gasconne" par importation de taureaux de la "Gasconne à muqueuses noires" de Haute Garonne  
et à l’ouest par la race Lourdaise qu’elle rencontrait dés la vallée de Campan en direction de Bagnères de Bigorre. Il y 
avait dans son aire d’extension deux centres d’élevage distincts. 1/ Toute la zone sud-ouest de l’Ariège limitée par St 
Girons, Massat, Aulus et la partie de la Haute Garonne comprenant les cantons d’Aspet, de St Béat et Bagnères de 
Luchon. 2/ Les deux versants de la vallée d’Aure dans les Hautes Pyrénées. Ainsi on distinguait la variété dite "St 
Gironnaise" réputée bonne laitière et la variété dite "Auroise" plus forte. La race a pu s’appeler "Ariégeoise ", "d’Aure et 
de St Girons" ou "de St Girons et d’Aure", "des Pyrénées Centrales" et localement "montagnole", "castagne " ou le plus 
souvent "casta" ou "Casta" - terme aujourd’hui fédérateur. 

La race est incontestablement locale mais plusieurs auteurs font remonter son origine à des souches ibériques. Il 
semble qu’elle ait été présente dans la partie des Pyrénées espagnoles comprise entre le Val d’Aran et la Cerdagne où une 
race disparue au cours du XX° siècle, dite "mascarde", correspond tout à fait à sa description. 

La race Casta était une race de montagne, traite, dont les vaches dressées participaient aux travaux de la ferme. 
Le lait des vaches était dans les zones de montagne transformé en fromage dont le plus connu était le fromage dit "de 
Bethmale". Il se faisait un commerce actif de bœufs de travail. 

En 1901 il y a eu une tentative de création d’un Herd-Book interdépartemental qui fonctionna très peu de temps. 
Il fut relancé en 1920. La race fut représentée en 1900 au Concours Général Agricole à Paris puis de 1919 à 1939. 

Dans le bassin de St Girons la Casta a commencé à être concurrencée par la Brune  des Alpes au tout début du 
XX° siècle puis elle a perdu du terrain partout avec l’abandon de la traction animale. 

En 1920 le nombre de vaches de race pure était estimé à 30 000. La Casta s’est maintenue dans les zones les 
plus difficiles de la montagne jusqu’à la fin des années cinquante. Dans les années cinquante et soixante elle fut interdite 
de monte publique ce qui accéléra son déclin. Elle semble avoir disparu de l’Ariège au début des années soixante-dix 
seulement. Elle s’est maintenue un peu mieux dans les Hautes Pyrénées où quelques animaux purent être retrouvés au 
moment où l’on s’est préoccupé de sa conservation. 

Dés le début des années soixante la race Bazadaise, originaire de Gironde, plus musclée, commença à pénétrer 
en vallée d’Aure. Elle y est représentée aujourd’hui par des élevages de qualité.   
  
 
ACTIONS DE CONSERVATION 
 

1/  La Casta n’existerait plus aujourd’hui sans la volonté et le travail constant d’André Sabadie, éleveur à 
Marignac (31) puis à Erp (09), qui dès le début des années soixante-dix entreprit d’acheter les vieilles vaches disponibles 
sur la marché pour monter son propre troupeau. Un peu plus tard Pierre Corrège -enseignant à Bagnères de Bigorre- 
récupéra lui aussi quelques individus. Ces deux personnes ont été à la base du sauvetage de la race "in extrémis". Les 
souches sauvées proviennent des élevages Borde (à Bareilles), Salles (à Ilhet), Sapène (à Thèbe) (qui fut le dernier à 
traire des Casta) et de quelques sujets retrouvés dans les Hautes Pyrénées et la Haute Garonne. 

En 1978, l’ITEB (aujourd’hui Institut de l’Elevage), entreprend de faire l’inventaire des races menacées et 
rencontre André Sabadie et Pierre Corrège. Une quarantaine de vaches, la plupart très âgées, mais de bonne qualité et 
quelques taureaux ont paru alors suffisants pour démarrer des actions de conservation.  
 

2/ En 1981, un jeune veau -RILHET (fils de MARTI PW)- est envoyé à l’Union de Coopératives d’Insémination 
Animale -MIDATEST- à Soual (Tarn) pour y être collecté. D’autres taureaux suivront par la suite. Ils sont aujourd’hui 
vingt et un dont vingt sont disponibles en routine pour l’insémination des femelles de la race (www.midatest.fr). Quatre 
mâles, MULET, MUGUET, MARTI PW, MARTI G sont à l’origine de ces taureaux. Des vaches âgées utilisées comme 
mères à taureau ont permis d’introduire une certaine diversité génétique tout en diluant au maximum le sang Bazadais 
très légèrement représenté chez MULET et MUGUET. 

http://www.midatest.fr/
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Ces opérations de collecte et de congélation de semence ont été successivement financées par le Ministère de 

l’Agriculture, le FIDAR (via le Parc National des Pyrénées puis le SUACI et le SUAIA Pyrénées), et maintenant le 
Conseil Régional de Midi-Pyrénées. 

 
3/ Dès 1980, un fichier des animaux, reconnu officiellement comme livre généalogique de la race, est tenu par 

l’Institut de l’Elevage. Les visites d’élevage permettent un contact direct avec les éleveurs et une connaissance des 
animaux. La liste de tous les propriétaires et de tous les animaux (le principe admis est celui de l’exhaustivité) est mise à 
jour tous les ans. Elle est envoyée à l’ensemble des éleveurs qui ont ainsi la possibilité de se repérer dans la race. 

De nouveaux éleveurs, souvent néo-ruraux, se sont intéressés à cette race. Les animaux sauvés se sont reproduits 
et ont diffusé. Ils représentent en 2008 une population de 227 femelles dont 165 vaches chez 39 propriétaires. 

 
4/ En 1993 la Casta est revenue pour la première fois depuis 1939 au Concours Général Agricole de Paris, dans 

le cadre du Salon International de l’Agriculture à la Porte de Versailles. Elle y revient tous les quatre ans avec les autres 
races pyrénéennes Béarnaise et Lourdaise. En 2006 elle y était représentée par 3 vaches. La Casta est habituellement 
présente au Salon de Tarbes (65) qui a lieu tous les ans au mois de mars.  

 
En 2003, à l’instigation du "Conservatoire du Patrimoine Biologique Régional", instance du Conseil Régional de 

Midi-Pyrénées ont été déposés les statuts d’un "Syndicat des Races Bovines des Pyrénées Centrales" pour représenter les 
éleveurs des races Casta et Lourdaise. 

 
 

PERSPECTIVES 
 
 Les souches préservées, de bonne qualité, de la variété Auroise, constituent un type d’animal de taille moyenne 
(1,30 de hauteur au sacrum et 600 kg de poids vif) qui n’est pas adapté à la production de broutards parce que ce sont des 
animaux pas assez musclés en phase de croissance, que le marché ne reconnaît pas. 

Même si les souches Saint Gironnaises, réputées plus laitières, ont été perdues, la race a gardé un certain 
potentiel laitier qui peut convenir pour la production de veaux de lait de 3 mois élevés de façon traditionnelle ou de 
veaux lourds, rosés clairs, de 5 mois élevés en système allaitant. L’ossature est fine et le rendement élevé. Les bœufs ont 
une croissance lente et ne commencent à prendre de la viande et à s’engraisser que vers l’âge de 4 ans. La viande des 
veaux, bœufs, vaches et génisses grasses est une viande au grain serré, fine et savoureuse. Elle devrait être réservée à un 
marché de "niche", haut de gamme. 

Les bœufs de travail sont spectaculaires, de taille imposante. Leur intelligence, leur docilité, leur résistance, la 
qualité de leurs membres et leur agilité les faisaient autrefois davantage rechercher pour le débardage des bois où ils 
faisaient merveille que pour les labours profonds où ils étaient jugés trop impatients. En 2007 il existe 5 paires de bœufs 
utilisés pour de petits travaux agricoles, des fêtes ou des démonstrations. Leur apparition a toujours beaucoup de succès 
auprès du public. 

La race Casta avec son "poil d’ours" châtain, gris ou brun, ses cornes en lyre basse, son allure fière et son 
caractère éveillé représente un type d’animal original d’une très grande rusticité. Elle s’intègre bien dans les paysages 
préservés des zones de montagne et de colline. Des gestionnaires de réserves naturelles ont découvert cette race qui se 
distingue par sa très belle allure, sa faculté de n’être jamais malade et de tirer profit de tous les types de végétation. 
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